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La Belgique se sent plutôt bien,
lllais pauvreté et exclusions progressent

INDICATEURS Beaucoup d'indicateurs ont progressé depuis 90. Mais des crises pointent
•.. Il n'y a pas
que le produit intérieur
brut dans la vie.
•.. Le Bureau du Plan livre
une radiographie bien
plus fine de la Belgique.

Le Bureau du Plan l'annon-
çait récemment: en 2016,
la croissance de l'écono-

mie belge devrait être de 1,2 %
du PŒ, Aujourd'hui, le même,
répondant à une demande faite
par le gouvernement, présente
ses «indicateurs complémen-
taires au PIE », Ce dernier ne re-
flète en effet ni l'état de dévelop-
pement d'un pays ni le bien-être
d'une population. Pour cela, il
faut une analyse plus fine. C'est
le sens des 64 indicateurs mis en
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avant par le Plan. Sa conclusion:
on ne vit pas si mal que cela dans
notre pays. Mais, depuis
quelques années, explique le
commissaire Philippe Donnay,
«l'évolution est préoccupante»
en ce qui concerne la pauvreté,
l'exclusion sociale et le chômage.
Le sort des personnes âgées s'est
amélioré, indique Alain Henry
qui coordonne la task force « dé-
veloppement durable» : le
risque de pauvreté ou d'exclu-
sion sociale a diminué pour elles,
grâce à la diminution de la part
des pensionnés ayant un revenu
inférieur au seuil de pauvreté,

Les indicateurs complémen-
taires se penchent sur «l'ici et
maintenant », mais aussi sur la
manière dont nous assurons (ou
pas) le bien-être des générations
futures. Ils vérifient si nous ne
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La Belgique, t,erre de bien-être?
Comment se sentent les Belges? Plutôt bien, s'il faut en croire
les enquêtes réalisées régulièrement. Sur une échelle de 1 il 10,
le Belge moyen place à environ 7,5 le degré de satisfaction par
rapport à sa propre existençe. Un chiffre remarquablement
stable au fil du temps et assez similaire pour les hommes et les
femmes. Ce sentiment subjectif est-il corroboré par des me-
s.ures plus objectives? La consommation des ménages n'a en
tout cas cessé d'augmenter depuis le début d@sanné@s 1990,
même si elle semble s'être stabilisée depuis 2010, Mais le
bien-être n'est pas seulement la consommation. D'autres
chiffres, montrent une amélioration: le nombre des fumeurs
quotidiens diminue, surtout depuis 2004, la part des adultes
obèses semble se stabiliser (mais elle devrait diminuer), le
nombre de jeunes en décrochage scolaire a fortement baissé,
le sentiment de confiance a crû, le nombre de victimes de
cambriolage ou d'agression a diminué, les inégalités de revenu
se sont réduites, le bio et les énergies renouvelables pro-
gressent, l'espérance de vie en bonne santé reste élevée, même
s,ielle Ile semble pas s'améliorer.

M.D,M,

construisons pas notre prospéri-
té actuelle au détriment de celle
d'autres populations. Pour un
bon nombre d'entre eux, la Bel-
gique s'est donné un objectif .
Souvent, on progresse vers ce
dernier. Mais le rapport ne dit
pas si l'objectif est suffisamment
ambitieux et si le rythme d'une
progression est suffisant. Ce qui
est sûr, c'est que lorsqu'on
s'éloigne de l'objectif (dette pu-
blique, aide au développement,
biodiversité".), il y a des ques-
tions à se poser.

L'analyse qui porte générale-
ment sur plus de 20 ans sera,
chaque année, intégrée au rap-
port de la Banque nationale. A
l'avenir, il pourrait s'étoffer de
nouveaux indicateurs et de com-
paraisons internationales. _

MICHEL DE MUELENAERE
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- Risque de pauvreté ou d'exclusion sociale - au chômage
- Risque de pauvreté ou d'exclusion sociale - autre inactif
- Risque de pauvreté ou d'exclusion sociale - pensionné
- Risque de pauvreté ou d'exclusion sociale- avec emploi
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Paupérisation, un gros souci
Le tableau plutôt positif doit être nuancé, Si l'on examine plus
particulièrement les indicateurs relatifs à l'exclusion sociale, à
la pauvreté et au chômage, on constate que si plus de la moitié
évoluait favorablement avant la crise éc,onomique, ils
s'éloignent de leur objectif depuis lors. De 20,2 % en 2009, la
part des personnes présentant un risque de pauvreté ou d'ex-
clusion était de 21,2 % en 2014. Ce risque concerne désormais
2,34 millions de personnes. Pour tenir ses engagements, la
Belgique devrait faire passer ce chiffre à 1,81 million en 2.018, Le
risque de pauvreté n'a jamais été aussi élevé depuis 2005
(15,5 % de la population en 2014,1,7 million de personnes), Le
surendettement des ménages a aussi atteint des sommets,
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Population d'oiseaux
des champs

Index 1992 = 100 i
1990
1991

1992 100
1993 112.3

1994 105,4
1995 101,5

1996 103.1

1997 •••• p7,6

1998 •••• ?6,'
1999 ' 101.4

2000 ••• 80.6 !
2001 ••• 92.5

2002_76.6 !
2003_71.3 :

2004 ••• 81,8 !
2005_n.9 :
2006_75.6 i
2007_72,9 i
2008_68,7 i
2009_67.2 i
2010 74,4 i
2011 72,4 i
2012_67,8 i
2013.56,5 i
2014_ 65.1 i

122.3
127

L'avenir incertain
L'utilisation des matières
premières et la consomma-
tion d'énergie diminuent
depuis 2008, Effet de la
crise? Difficile de le dire à
ce stade, Par contre, la dette
publique a diminué jusqu'en
2008. puis a recommencé à
croître, En 2014, elle repré-
sentait 106,6 % du PIB. La
dette environnementale,
elle, est loin d'être soldée. Si
les émissions de certains
polluants sont en baisse
(oxydes d'azote, particules
fines ...), la biodiversité reste
en mauvais état comme le
montre le seul indicateur
disponible: la population
d'oiseaux des champs.
Quant à notre dette à l'égard
des pays en développement.
elle se creuse, Le niveau de
notre ccaide publique au
développement» diminue
depuis 2010. En 2014, elle
était de 0,45 % du revenu
national brut, le même ni-
veau qu'en 1990.

Ecart salarial entre les hommes et les femmes ll-17.02.1.
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- Ensala ires annuels (en %)

- En salaires horaires (en %)
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Egalité des sexes, on progresse
Bonnes nouvelles du côté de l'égalité entre les femmes et les
hommes. La plupart des différences diminuent. Mais des écarts
subsÎstent. Les salaires annuels moyens des femmes étaient en
2012 de 22 % inférieurs à ceux des hommes (27,4 % en 1998).
L'écart horaire (qui prend en compte les temps partiels) est
quant à lui passé de 15,9 à 8,8 % sur la même période. Quant
au temps libre, les hommes en ont toujours nettement plus que
les femmes, Plus positif en revanche: il y a beaucoup moins de
femmes qui ne sont pas scolarisées et se trouvent sans emploi
ni formation. Par ailleurs, le décrochage scolaire touche davan-
tage les hommes que les femmes. Celles-ci Sont plus nOm-
breuses à avoir un diplôme de l'enseignement supérieur.

Espérance de vie à 50 ans (en années)

cjt Hommes

24,7_ ~ Primaire ••.
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Niveau
d'études

9
Femmes

33,6

279 _ •.•• Sec~ndaire ••..• •.•• inferieur ,..

299 _ ~ Secondaire ••..
• superieur ,.. 34,8

34.] 37.6~ Supérieur ••.
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Mieux vaut être éduqUé
Les chiffres le confirment: il vaut mieux être mieux éduqué que
pas assez, Les catégories ayant un diplôme élevé ont un taux
d'emploi plus élevé et un taux de chômage plus faible. Leur état
de santé est meilleur, elles comptent moins de fumeurs et sont
moins victimes de dépression ou d'obésité. c<Entre diplômes
élevés et faiblfs, IfS différfnces subsistfnt voirf s'aggravfnt », notf
Alain Henry, patron de la cellule « développement durable )}. La
différence d'espérance de vie entre les femmes qui ont le ni-
veau d'éducation le plus bas et celles qui ont le plus haut est de
4 ans. Pour les hommes, elle est de plus de 9 ans.
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